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Rencontre du 05 Avril 2009 – PROJET DE VIE 

 
 

Cinq thèmes de réflexion, qui s’entrecroisent, autour de 2 questions transversales : 
- Quelles sont les missions de l’Eglise 
- Quelles missions pour l’Eglise, Réformée, du Gapençais 
- Assurer ces missions, comment ?, par qui ? 
 
1.- Ce qui nous fait vivre (Nathalie P.) 
 Quelle est notre raison d’être ? 
 En quoi croyons-nous ? 
 Notre existence en tant que « Eglise » « Réformée » « du Gapençais » est-elle encore 

justifiée ? 
 L’Eglise nous permet de témoigner (Le message de Pâques, La rencontre 

personnelle de chacun avec Jésus) 
 L’Eglise est le lieu où les fidèles se ressourcent, vivent leur communauté de 

foi, dans une certaine liberté d’expression. 
 L’Eglise Réformée n’est pas une église de confessants mais une église de 

multitude, ayan vocation à accueillir « quiconque » 
 Néanmoins l’Eglise Réformée est une Eglise confessante, qui annonce, 

proclame ; interpelle. 
 Si nous sommes dans cette église, c’est que nous avons reçu un appel  

 
2.- Ce qui nous unit (Christian S.) 
 Qu’est-ce qui distingue une Association Cultuelle d’une association 1901 ? 
 Qu’est-ce qui unit les membres d’une Assoc. Cultuelle ? 
 Quels liens relient ses membres, à l’intérieur de l’Eglise ? 
 Ce qui unit est ce en quoi nous croyons, formulé par le credo, texte central au-

delà de toutes nos diversités (de sensibilité, culturelles, etc...) 
 L’union se manifeste à travers la prière, la cène, le culte. Mais attention, le fait de 

dire le même credo n’est pas une condition suffisante pour nous unir. Il faut « un 
quelque chose » de plus qui fait que nous nous reconnaissons comme « frères en 
Christ ». 

 Ce qui nous unit, c’est notre vie communautaire autour de Jésus, ce qui n’exclut 
pas des affinités en petits groupes. 

 Ce qui nous unit, c’est une manière de penser et d’être qui nous singularise et 
nous identifie. C’est aussi la simplicité de nos relations. 

 
 Quels liens avons-nous avec les 300 noms de notre fichier ? 

 Nous devrions aller plus volontiers vers l’autre, qui attend peut-être ce geste, qui 
nous ferait rendre ce que nous avons reçu. 

 Les églises de maison, seraient peut-être une réponse à tenter 
 Un travail sur ces fichiers (paroissial, Echanges, Combescure) est certainement à 

engager 
 
3.- Ce que nous voulons (Heidi S. et Alain P.) 
 Quelle sera notre vision commune, notre objectif, servi par 3 ou 4 moyens, pour 
ces 3 années à venir ? 

 Nous voulons partager ce message d’amour que nous avons reçu 



 Mais attention à l’activisme, au vouloir faire pour faire. 
 Mais que veulent donc nos paroissiens ? comment mieux les connaître ? par des 
rencontres de quartier ? des visites plus nombreuses ? 
 Attention à ne pas susciter des demandes que nous ne pourrions satisfaire. 
 Nous ne devons plus nous considérer comme une église de disséminés, il faut 
réduire notre champ d’action (cultes simultanés chaque dimanche) car nous nous 
épuisons à gérer la pénurie ambiante, notamment en matière de prédicateurs laïcs. 
 Nous devons prendre en compte le fait que le changement est toujours compliqué 
et source d’insatisfaction 
 Nous devons apprendre à donner soif aux paroissiens, afin qu’ils trouvent eux-
mêmes des solutions locales (prise en charge des cultes ou covoiturage, etc…) 

 
4.- Comment nous sommes perçus (François P. et Claudie G.) 
 Pensons-nous qu’il y ait nécessité d’être perçus ? 
 Qui nous perçoit ? 
 Comment l’Eglise est-elle perçue, en tant que communauté ? 
 De quels outils disposons-nous ? 
 Quelle est notre capacité de mobilisation ? 

 Les églises de maison sont un moyen de toucher des gens extérieurs 
 Revoir nos moyens-papier ? (Combescure, Echanges) 
 La paroisse est tellement diverse que nos paroissiens n’en ont pas une 
perception uniforme. Il y aura donc toujours des mécontents. 
 Nous éprouvons des difficultés à avoir une vision claire de ce qui devrait 
être, sachant que le « mieux » est l’ennemi du « bien », il est difficile de dégager des 
priorités. 
 Nos outils actuels de communication sont nombreux, il conviendrait 
seulement de les diagnostiquer dans une optique « évangélique ». 
 Les protestants sont perçus comme des gens ouverts, cela se voit, c’est déjà 
un témoignage, de même que l’engagement individuel de nombreux paroissiens 
dans des associations. 
 L’ouverture de la salle Farel à de nombreux groupes est également un 
témoignage fort. 
 Comment avoir une visibilité internet ?  

 
5.- Animation financière (Jean VM et Philippe C.) 
 Quel budget, pour quels projets ? 

 Notre Eglise a un coût. 
 Donner pour boucher un trou ou donner pour réaliser un projet, c’est une toute 
autre dimension. 
 L’animation financière peut résider dans la mise en avant de cette différence. 
 Communiquer avec les gens sur l’argent, remercier les donateurs, envisager 
d’autres formules (virements ou prélèvements mensuels). 
 Utiliser les outils de la Région. 
 L’encart de Nathalie dans la dernière Combescure est en soi, générateur de toute 
une réflexion 
 Il faut être transparents sur les finances et l’utilisation de l’argent 
 Nous ne devons pas avoir peur de dire que c’est aussi l’argent qui nous unit, 
c’est une réalité 

 
En conclusion générale, ne pas oublier d’être modestes dans nos ambitions, laissons au 
Seigneur le soin d'attirer les gens à Lui, et rappelons nous qu’à travers nos témoignages 
ou nos engagements, c’est l’Esprit qui agira. 
 


